
La formation a débuté le six du mois en
cours pour une durée de cinq jours auxquels
ont été conviés les cadres judiciaires ; juges
d’application des peines (JAP), chefs de ser-
vices extérieurs et psychologues de la wilaya
de Bouira, Boumerdès, Tizi-Ouzou, Bordj-Bou-

Arreridj, Jijel et Médéa, afin de prendre part à
cette rencontre-formation qui vise à une
meilleure connaissance des besoins et droits
des détenus et à leur garantir une réinsertion en
société après la fin de leur détention. Une for-
mation qui a pour objectif une mise en adéqua-

tion du dispositif pénitentiaire actuel avec les
normes européennes plébiscitées pour l’occa-
sion par  Mme Josiane Clerici, experte court
terme et M. Pedro, expert en questions juri-
diques et droits des détenus, qui ont tenu à
expliquer les modalités de consolidation de
l’état de droit et de la promotion d’un mode de
traitement des détenus  en respect des droits
de l’homme et de la dignité de la personne. Une
contribution qui rentre dans le cadre du pro-
gramme du ministère de la Justice, lancé en
2008 dans le but d’assurer une meilleure inser-

tion sociale et économique des détenus, en
coopération avec la société civile comme pre-
mier support à la vie post-pénitentiaire.
D’autre part, cette initiative régionale qui se

veut à impact national, vise au-delà des objec-
tifs sus cités, l’amélioration des compétences
du personnel pénitentiaire en assurant une
mise à niveau de la formation actuelle et une
réorganisation de la sécurité générale ainsi que
la modernisation du système d’information et
des moyens de gestion de ces établissements.

Katya Kaci

Eh oui, dans l’Algérie de 2014,
dans l’«Algérie de l’honneur et de
la dignité», on est encore inca-
pable de traiter ce genre d'opéra-
tions, qui peuvent sauver des mil-
liers de personnes d’une cécité
certaine. 
Cette mauvaise blague, le

patient Chergui Mohamed, âgé de
64 ans, en pleines capacités phy-
siques, vient de la vivre à ses
dépens au niveau des hôpitaux
publics d’Alger ; la semaine derniè-
re, alors que le diagnostic est lar-
gement confirmé concernant le
décollement de la rétine qui néces-
site une vitrectomie en urgence,
c’est-à-dire avant les trois mois

depuis ce décollement, alors que
notre patient en est presque à son
deuxième mois depuis ce décolle-
ment, ce sont les spécialistes, à
commencer par le chef de service
ophtalmologie en personne de l’hô-
pital de Bab-El-Oued qui lui dira
carrément que son service est
incapable de lui assurer cette opé-
ration pour la simple raison que
celui-ci ne dispose pas de moyens
nécessaires pour ce genre d’opé-
rations. Pire, même au niveau de
l’hôpital de Béni-Messous, la
réponse est la même : les équipe-
ments nécessaires pour ce genre
d’opérations, pourtant très faciles
et très maîtrisées par les ophtalmo-

logues exerçant au niveau de ce
service, ne sont pas disponibles.
Des équipements qui peuvent sau-
ver des milliers de personnes
d’une cécité et que l’Algérie des
milliards pouvait largement se per-
mettre, ne sont plus disponibles !
Cela étant, notre patient, rési-

gné, s’est déplacé vers un autre

hôpital, celui de Parnet et là, les
équipements sont disponibles mais
pour son opération, il devra
attendre son tour dont la date n’est
pas fixée. 
Pendant ce temps, le pauvre

Chergui Mohamed risque tout sim-
plement de perdre la vue.  Notons
au passage que cette opération est

largement disponible dans les cli-
niques privées mais elle coûte
17 millions de centimes ; une
somme qui n’est pas à la portée du
premier venu, surtout pas à notre
patient qui vit humblement de sa
retraite de fonctionnaire de l’Etat. 
Alors !

Y. Y.
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Session de formation pour les cadres 
du service pénitentiaire

C’est dans l’objectif bien affirmé d’améliorer les conditions de détention en
mettant le système actuel aux normes européennes que le ministère de la Justice,
en collaboration avec des experts de l’Union européenne, a organisé une semai-
ne de formation régionale sous le thème «Formation pour les services extérieurs,
JAP, chefs de services extérieurs et psychologues».

Ce rendez-vous annuel qui s’ins-
crit dans le cadre des 19es journées
médico-chirurgicales d’Ouled-Djellal
est initié par le Pr A. Benbouzid (chef
de service d’orthopédie à l’hôpital
Ben Aknoun) et a pour principal
objectif de soulager les malades de
cette wilaya et des régions limi-
trophes qui connaissent un réel défi-
cit en matière de spécialistes. A noter
que la majorité des patients pris en

charge durant ces journées sont
issus des catégories sociales les plus
défavorisées et, souvent dans l’inca-
pacité de se déplacer vers le nord du
pays.
A l’issue de cette manifestation,

plus d’un millier de consultations
médicales spécialisées ont été enre-
gistrées et une centaine d’actes chi-
rurgicaux, dont 52 prothèses totales
de hanches (PTH) et de genoux

(PTJ), ont eu lieu au niveau du bloc
opératoire de l’hôpital Ziane-Achour
d’Ouled-Djellal. 
En marge de l’activité opératoire

et des consultations spécialisées,
des conférences-débats sont pro-
grammées et animées par des spé-
cialistes de haut rang qui se sont suc-
cédé sur la scène de la grande salle
de conférences de l’hôpital. 
Plusieurs thèmes importants

ayant  suscité un vif intérêt auprès de
l’assistance composée essentielle-
ment de médecins généralistes des
secteurs public et privé exerçant
dans la  région. 
L’intervention du Pr B. Abdenbi

(EHS Salim-Zemirli, Alger) s’est foca-

lisée sur la place de la chirurgie dans
la maladie de Parkinson (une pra-
tique sur 60 cas en Algérie).
D’autres communications ani-

mées par des spécialistes autour de
thèmes d’actualité tels que : La prise
en charge de la rétinopathie diabé-
tique (Dr M. L. Tidjani - CHU 
Béni-Messous, Alger) ; programme
national d’éradication de la poliomyé-
lite (Pr A. N. Masmoudi - CHU Maillot,
Alger) ; ce que cachent les manifesta-
tions psychiatriques (Pr M. T.
Benathmane - CHU Mustapha, Alger)
; les urticaires (Pr I. Benkaïdali - 
CHU Mustapha, Alger) ; douleur :
évaluation et prise en charge (Pr A.
Benbouzid - EHS Ben Aknoun, 

Alger) ; hernie discale et sciatique (Pr
T. Benbouzid - CHU Maillot, Alger) ; le
patient et l’expert judiciaire (Pr F.
Merah - CHU Béni-Messous, Alger).
A signaler que parallèlement à

cette journée qui s’inscrit dans le
cadre de la formation médicale conti-
nue, des expositions ont été organi-
sées dans le hall de l’hôpital par plu-
sieurs laboratoires qui ont présenté
différentes gammes de produits phar-
maceutiques et du matériel médical.
A la clôture de cette rencontre

annuelle, les participants se sont
donné rendez-vous pour les XXes
Journées où l’on souhaite un réel
exploit.

Dr K. Kerrouche

Cherche vitrectomie désespérément

C’est quoi le décollement de la rétine, c’est quoi la vitrectomie ?*

Alors que dans les pays développés et même chez nos voi-
sins, les opérations chirurgicales des cas de décollement de la
rétine, ne sont qu’un jeu d’enfants, chez nous, pays du pétrole et
du gaz, pays de 220 milliards de réserves de change, ces tech-
niques ne sont pas disponibles, non pas par manque de spécia-
listes ophtalmologues mais par manque de moyens. 

Le décollement de la rétine se produit lorsque la réti-
ne et la paroi arrière de l’œil sont séparées; un décolle-
ment comparable à celui d’un papier peint. La partie
décollée ne fonctionne pas correctement et le cerveau
reçoit une image incomplète, voire aucune image. 
Pour le traitement, une opération est nécessaire pour

restaurer l’anatomie de la rétine décollée dans sa posi-
tion originelle afin qu’elle fonctionne de nouveau. Il exis-
te trois techniques différentes selon le type de décolle-
ment. La Pneumatic retinopexy, une méthode de répara-
tion qui consiste à injecter une bulle de gaz (SF6) dans

l’œil, un traitement au laser ou par cryothérapie est
ensuite appliqué au trou rétinien. Il y a également la chi-
rurgie d’indentation sclérale : c’est un traitement éprou-
vé dans lequel le chirurgien oculaire coud une ou plu-
sieurs bandes en silicone sur la sclérotique. Il y a enfin,
la vitrectomie, le traitement qui est de plus en plus
employé dans le décollement de la rétine, il implique le
retrait de l’humeur vitrée et, souvent, le remplissage de
l’œil par une bulle de gaz SF6 ou de l’huile de silicone
dans les cas plus graves. 

(*) in www.brusselsretina.be/fr/pathologies-retinal-
detachment.php

Anniversaire
Joyeux anniversaire

Karim 
Halimi
Tes amis te 
souhaitent 

beaucoup de joie, 
de belles surprises 

et surtout beaucoup
de sommeil…
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BISKRA : 19ES JOURNÉES MÉDICO-CHIRURGICALES D’OULED-DJELLAL

Mission humanitaire très attendue
Un événement régional qui s’est étalé sur une semaine (du 28

mars au 4 avril 2014) a vu la participation de plus de 45 médecins
entre professeurs, chefs de service et spécialistes comprenant
des chirurgiens orthopédiques, neuro-chirurgiens, chirurgiens
plasticiens et viscéralistes, ophtalmologistes et urologues,
venus tous, à titre bénévole, des différents CHU d’Alger.


